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En quête de sens…  
ou Comment donner sens à sa vie ?

Des mots qu’on entend de plus en plus et qu’on 
associe souvent aux jeunes générations mais pas que… 
Cette notion a toujours existé, mais elle a certainement 
pris une autre dimension ces dernières années avec le 
changement climatique ou encore le Covid. Pourtant, 
quand on y réfléchit, on cherche tous d’une certaine 
façon à mettre plus de sens dans nos vies. Bien sûr la 
notion de quête de sens n’a pas le même sens pour 
tout le monde, selon que l’on habite en Europe, en 
Afrique, en Asie ou au Moyen Orient.

Nous vous laissons découvrir dans le dossier de ce 
numéro, les différents articles de nos rédacteurs.

Vous pourrez lire aussi la rencontre intéressante avec 
un prêtre des Cartières que nous commençons à 
connaître, le Père Elysée Koffi ; l’histoire locale tournée 
vers les enfants de nos différents villages qui ont fait 
leur première communion. A lire encore quelques 
pépites des onze adultes qui ont été confirmés à la 
Pentecôte. Des pèlerinages ont eu lieu à Lourdes ou à 
Cotignac, profitez de quelques photos et témoignages. 
Vous pourrez enfin prendre connaissance de la lettre 
de notre Evêque, Loïc Lagadec, qui, suite à sa visite 
pastorale de janvier dernier, nous invite à persévérer 
dans la foi et le partage.

Très bel été à tous.
J. Tholly

Marie Jo Grataloup nous a quittés ce 1er juin 
après quelques mois difficiles et en toute 

discrétion après une longue vie consacrée aux 
autres et à la Paroisse.

Nous tenons ici à la remercier pour tout ce qu'elle a 
fait, apporté à son équipe du Signal ; elle a toujours 
consacré beaucoup de temps pour arriver à boucler 
chaque numéro et ce, pendant de nombreuses années.
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LES 
PREMIÈRES 
COMMUNIONS

Taluyers
Saint-Didier

Chaussan

Mornant

22 Enfants ont vécu leur première 
communion fin mai début juin !
Le samedi 4 mai, enfants, parents et 
catéchistes, nous nous sommes retrouvés à 
la cure de St Maurice et avons cheminé avec 
les disciples d’Emmaüs. Une belle rencontre 
et de beaux partages.

Nous avons fini la journée en chantant et priant 
lors de la messe présidée par le père Bertrand.



Le Signal : Bonjour Père Elysée. Pouvez-vous 
nous dire qui vous êtes ?

Père Élysée KOFFI BANOUAKON : Je suis le 
Révérend Père Élysée Koffi Banouakon. Je 
suis originaire de la Côte d’Ivoire située 
en Afrique de l’Ouest. Je suis prêtre 
missionnaire appartenant à une société 
de vie apostolique : la SMA « Société 
des Missions Africaines ». Autrefois, 
ça s’appelait les missions africaines 
de Lyon, car fondées à Fourvière le 8 
décembre 1856. Nous travaillons un 
peu partout dans le monde entier : en 
Afrique, en Asie, en Europe et aux États-
Unis d’Amérique. Je suis venu en France 
envoyé par mes Supérieurs pour la mission 
du Christ. Je suis ici depuis le 9 septembre 
2022. Mon engagement missionnaire, c’est 
être prêt à partir toujours là où le Seigneur, 
à travers l’Église, a besoin de moi.

Le Signal : Comment s’est passé votre appel à 
l’ordination presbytérale ?

Père Élysée KOFFI BANOUAKON : Je suis né 
dans une famille catholique. Mon papa était inter-
prète-catéchiste des missionnaires qui étaient 
arrivés dans le temps à Tankessé en Côte d’Ivoire. 
Donc, je baignais dans une ambiance catholique. 
Ma maman aussi était catholique. Ma vocation 
a commencé à l’âge de 11 ans. Quand les mis-
sionnaires sont partis, chaque fois qu’un prêtre 
venait dans notre village pour célébrer la messe, 
c’était chez mon papa qu’il venait manger. Et 
quand je les voyais dans leur soutane blanche, 
ce symbole de pureté m’attirait. Alors, je voulais 
devenir Prêtre pour être pur comme eux. J’en 
avais parlé avec mon papa qui était très content 
de mon projet de vouloir devenir Prêtre, cepen-

dant il pensait que c’était une idée d’enfant ; 
car j’étais encore à l’école primaire en classe de 
CM2. Mon papa m’avait dit alors en ce moment 
que lui-même avait voulu être prêtre, mais pour 
des raisons familiales, cela n’avait pas abouti. 
Donc, il était content que ce désir vienne dans 
mon cœur, mais il pensait que c’était une idée 
d’enfant. En fait, en sixième, je ne fréquentais pas 
trop l’église, seulement la messe du dimanche, 
mais c’est à partir de la classe de cinquième que 
les choses vont commencer à se préciser dans 
mon cœur. Même parfois ce sont des personnes 
que je ne connaissais pas qui m’en parlaient. 
À notre premier cours d’histoire et géo, j’étais 
assis devant, au premier rang. Le prof, à peine 

LA RENCONTRE

Rencontre avec
le Père Élysée  
KOFFI BANOUAKON
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entré dans la salle de classe, s’adresse à moi en 
ces termes : « Hé toi, le prédicateur, comment 
tu t’appelles ? ». Je regardais derrière moi, mais 
il me dit : « non pas quelqu’un d’autre, mais 
Toi, toi qui regardes derrière ! ». Mais aussi les 
élèves de la classe me demandaient souvent : 
« toi, tu veux devenir prêtre ? Tu ressembles à un 
prêtre ! » Comme si je leur en avais déjà parlé ! 
L’un de mes cousins aussi, sans que je ne lui aie 
rien dit de mon projet secret, m’avait indiqué un 
jour le groupe « vocationnel » et il m’a dit que je 
pouvais rejoindre ce groupe qui aide les jeunes 
à discerner leur vocation. J’ai rejoint ce groupe 
par l’intermédiaire d’une religieuse et, à partir 
de là, j’ai commencé à participer aux rencontres 
du groupe des vocations à la Cathédrale Sainte 
Odile de Bondoukou. En classe de troisième, 
je m’étais inscrit au groupe des amis du Saint 
Sacrement. Et là, on faisait beaucoup d’adoration 
du Saint Sacrement. C’est là que je vais avoir, en 
quelque sorte, une expérience de la grandeur de 
l’amour de Dieu pour moi-même et pour tout le 
genre humain. Je me disais : si Dieu m’aime tant, 
c’est qu’Il aime toute personne ; mais est-ce que 
cet amour de Dieu est connu par tout le monde ? 
Donc, là, j’ai décidé le genre de prêtre que je 
voulais devenir : ce n’était pas un prêtre qui va 
rester au même endroit c’est-à-dire dans un 
seul et même diocèse, mais celui qui pouvait 
travailler dans le monde entier. Après quelques 
tentatives infructueuses apportant des décep-
tions, j’ai pu devenir aspirant missionnaire. Pour 
cela, j’ai dû quitter Bondoukou et aller à Aben-
gourou. Donc, là, j’ai fait mes études jusqu’au Bac. 
Tout s’est bien passé, j’ai passé mon Bac. Et j’ai 
pu commencer mes études supérieures en vue 
de devenir prêtre missionnaire à la Société des 
Missions Africaines.

Le Signal : Beau parcours, et semé de difficultés. 
Maintenant, pouvez-vous nous dire quelle est 
votre activité ici en France ?

Père Élysée KOFFI BANOUAKON : Il y a deux 
entités des Missions Africaines en France. Notam-

ment, la province de Lyon et celle de Strasbourg. 
Donc, étant à Chaponost aux Cartières, je sers 
dans la Province des Missions Africaines de Lyon. 
Ma première responsabilité, c’est l’animation mis-
sionnaire et vocationnelle. Ça consiste à travailler 
auprès des jeunes. Je suis aumônier auprès des 
scouts et guides de France ainsi qu’auprès des 
guides d’Europe. Et puis, je suis aumônier dans 
un collège de lazaristes à Limonest. Avec l’APS 
(Adjoint en Pastorale Scolaire), on essaye d’orga- 
niser les activités pour aider les jeunes qui veulent 
embrasser la foi. On les accompagne jusqu’aux 
sacrements pour ceux qui le veulent. À côté de 
cela, je vais souvent aider dans les paroisses, afin 
de faire connaître la SMA.

Aux Cartières, la maison est une maison d’accueil. 
Comme deuxième activité aux Cartières, je fais 
partie de l’équipe qui accueille tous les groupes 
de personnes qui viennent ici. On assure la per-
manence à tour de rôle. Le lundi, on a une réunion 
communautaire pour évaluer la semaine écoulée 
et pour programmer la semaine à venir.

Le Signal : Ces groupes, pourquoi viennent-ils ?

Père Élysée KOFFI BANOUAKON : Pour suivre 
des conférences, des réflexions, des récollections. 
Il y a des scouts qui viennent camper dans le parc 
de 12 hectares que nous avons ici. Ceci permet 
à la jeunesse d’entrer en contact avec la nature.

Enfin, au niveau du diocèse de Lyon, je suis prêtre 
exorciste. Cela se passe à Fourvière au service 
d’accueil spirituel. J’y interviens chaque lundi 
après-midi. Et je suis aussi à la coopération mis-
sionnaire de l’Archidiocèse de Lyon.

Le Signal : Merci beaucoup père Élysée d’avoir 
bien voulu répondre à toutes ces questions et 
d’avoir donné ce beau témoignage de vie et 
d’engagement.

Père Élysée KOFFI BANOUAKON : C’est moi qui 
vous remercie.

						    
Propos recueillis par Alain
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Initiation Chrétienne 
Catéchèse des enfants du 
primaire
C’est bientôt l’été et les grandes vacances ! 
Mais nous nous retrouverons à la rentrée !

Les dates des réunions de rentrée pour les 
inscriptions KT 2024-2025 seront commu-
niquées durant l’été dans chaque église 
de la paroisse et sur le site internet.

Pour toute question relative à l’Initiation 
Chrétienne des enfants, me contacter par 
mail m.chamoispeillon@lyon.catholique.
fr ou par téléphone Tel. 06 82 68 73 21.

Bel été à tous en famille et avec Jésus !

Myriam CHAMOIS-PEILLON 
Laïque en Mission Ecclésiale

La Mornantaise,
Après plusieurs années d’absence, 
la course/marche solidaire « LA 
MORNANTAISE » revient le 
dimanche 22 septembre 2024.
Nos deux paroisses participent à cet 
évènement sportif solidaire en vue d’ac-
tions de prévention ou d’accompagne-
ment de personnes atteintes de cancer ; 
de maladies cardiovasculaires.
Quelle belle occasion pour toutes les 
générations de paroissiens de vivre un 
moment de partage autour d’une belle 
cause.

Répondons à l’appel du pape François : 
bénévoles le jour de la course, marcheurs, 
coureurs, nous sommes tous appelés à 
sortir de nos églises.

Pour plus de 
renseignements, 
merci de contacter 
Myriam Chamois-
Peillon.

Merci…
Un grand merci aux lecteurs du 
SIGNAL, qui par leur contribution 
financière plus au moins conséquente, 
permettent de continuer l’impression 
de ce bulletin et un merci tout 
particulier à ce donateur anonyme… 
Avec ce simple geste nous devenons 
tous acteurs de la mission.
Vous pouvez apporter votre participation à 
tout moment.
LE SIGNAL - Cure de Mornant  
8 rue Joseph Venet 69440 MORNANT

Exposition sur 
l’Église de Mornant
En 2025 devraient débuter les travaux 
de restauration intérieure de l’église de 
Mornant : éclairage, chauffage, vitraux 
etc.. Avant cette restauration, les Amis 
du Patrimoine mornantais organisent du 
15 septembre au 15 décembre  2024, une 
exposition sur deux sites : La Maison de 
Pays et la sacristie servant d’oratoire dans 
l’Église. 

L’église Saint-Pierre de Mornant est un bâtiment 
inscrit à l’inventaire des monuments historiques. 
L’exposition va rappeler l’historique des églises 
de Mornant, la réalisation de l’église actuelle du 
XVe siècle, l’agrandissement de l’église au XIXe siècle 
et les modifications successives au XXe siècle. L’ex-
position retracera ces différentes périodes et mettra 
également en valeur tout le patrimoine religieux : 
orfèvrerie, costumes liturgiques, objets divers ainsi 
que les cloches.

Pendant l’exposition, plusieurs visites guidées 
seront organisées sur les sites, ainsi que certaines 
visites insolites, s’attachant davantage à un aspect 
particulier de la construction, de la statuaire ou du 
mobilier. Les dates de ces visites seront communi-
quées en temps utile.

Paul Delorme,  
Les amis du Patrimoine en pays mornantais
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Aumônerie
L’équipe d’animateurs de 
l’Aumônerie vous attend 
pour l’année 2024 - 2025

Fin d’année oblige, nous avons la joie 
d’inviter tous les jeunes scolarisés en 
collège, lycée, ou ayant débuté dans 
la vie active ou dans l’enseignement 
supérieur à nous rejoindre pour l’année 
2024 - 2025 à l’aumônerie.
Chers jeunes, une équipe d’animateurs renforcée 
vous attend nombreux, pour partager de nom-
breuses rencontres autour de thèmes impor-
tants de vos vies, de multiples temps forts en lien 
avec d’autres groupes de nos paroisses ou du 
diocèse. Cette année 2024 - 2025 devrait aussi 
voir émerger des propositions de pèlerinages, 
de sorties et de différents séjours. Sous toutes 
ces formes, l’objectif reste le même : découvrir 
toujours un peu plus Dieu, ce qu’il veut pour 
nous, et faire grandir cette foi en la partageant 
avec d’autres personnes de son âge.
Pour ceux qui en font la demande, vous pourrez 
également vous préparer au baptême, à la 
première communion ou au sacrement de 
la confirmation, en lien avec les prêtres de 
nos paroisses et les jeunes de votre âge. Chers 
parents, grands-parents, amis, n’hésitez pas à 
partager ces propositions autour de vous !

Pour tout renseignement et inscription, vous 
pouvez nous contacter par mail et nous suivre 
sur Instagram.
Le bureau de l’aumônerie et les animateurs vous 
souhaitent une excellente fin d’année scolaire, et 
un très bel été.

Contact : aumoneriestlau@gmail.com 
Instagram : aumonerie_st_lau

En général, 
cette question 
s’accompagne 
d’un grand soupir, 
voire de sueurs 
froides pour 
l’avenir du monde 
– certes, et de 
ceux qui y vivent.
Le sens indique dans ce 
cas-là une direction, et 
pas des meilleures semble-t-il. Pourtant, depuis 
que le monde va vers le pire, ça pourrait 
certainement être pire aujourd’hui (pire que 
quoi ?). Si le monde a un sens, c’est-à-dire 
dans ce cas une orientation, il va vers sa fin. 
Non pas que ce soit tragique. Sa fin est surtout 
sa finalité, ce vers quoi il aboutit, en quoi il 
s’accomplit. La question du titre devient donc 
caricaturale.

Nous ne savons pas où va notre monde, pour 
nous-mêmes, autour de nous, mais quelle que 
soit notre spiritualité, notre foi religieuse, nous 
sommes bien confiants que le monde va vers 
un accomplissement. Est-ce que les humains 
doivent faire partie de cet accomplissement, 
ce n’est même pas sûr ?

En tout cas, nous cherchons, nous tentons des 
réflexions, des actions. Nous voulons que le 
monde ait un sens. Au moins, nous voulons que 
des valeurs soient exprimées. Je ne poserai pas 
non plus la question de savoir quelles seraient 
ces valeurs… Au moins : que le monde ait un 
sens « moral ».

Nous sommes donc optimistes pour ce monde, 
et pour le sens dans lequel il s’oriente. Bien 
sûr, nous devons encore et toujours faire des 
choix et vivre avec les conséquences de nos 
actes, mais nous savons que la quête de sens 
en elle-même a un sens… Sinon, nous n’aurions 
pas écrit ce numéro de « Le Signal ».

Père Bertrand Carron

Père Bertrand  
CARRON

Où va  
le monde ?



DOSSIER

En quête  
de sens dans 
notre monde
La Parole de Dieu, un repère
Après plus de 20 siècles d’his-
toire, il semble, ô paradoxe, 
que les repères humains s’es-
tompent de plus en plus. Notre 
boussole est-elle cassée ? Que 
se passe-t-il ? A quoi pou-
vons-nous nous raccrocher ? 
Qui sera assez sage pour nous 
remettre sur la voie ?

Rappelons-nous, lorsque Jésus 
demande à Pierre : « voulez-
vous me quittez, vous aussi ? » 
celui-ci répond : « A qui iri-
ons-nous, Seigneur, tu as les 
paroles de la vie éternelle. »

Voilà notre point d’ancrage. 
Quand tout chavire, revenir à 

la parole de Dieu : « tu aime-
ras ton prochain comme toi-
même ; tu ne tueras point ; 
tu respecteras le bien d’aut-
rui » etc… et encore celle du 
Psaume : « Dans le Livre est 
écrit tout ce que je dois faire » 
ou, dit autrement : tout ce qui 
est bon pour moi, tout ce qui 
me rendra heureux.

Mais notre génération a oublié 
Dieu et ses prescriptions. Et 
Dieu qui est la Vie étant oublié, 
la mort vient rôder. Avorte-
ments, eugénisme, euthanasie 
sans parler de toutes les exclu-
sions engendrées par des lois 
perverses et restrictives. La 

facilité et le plaisir, ou, autre-
ment dit, l’égoïsme a remplacé 
l’amour et le souci du bien 
d’autrui. La vie elle-même, 
pourtant toujours respectée 
dans les civilisations les plus 
anciennes, est remise en ques-
tion à tous les bouts de la 
chaîne. Pourtant, qu’elle est 
belle cette jeune trisomique 
dans son sourire, sa vérité, 
sa franchise, sa vie simple 
et sans détours ! Qu’elle est 
belle cette vieille personne qui 
demande juste un peu d’affec-
tion pour mourir dans la paix 
et la sérénité, voire dans la joie 
de rejoindre son Dieu. 
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Des repères… mais lesquels ?

Préserver des repères dans 
notre monde conduit à un 
vaste débat qui suppose 
que nous prenions un peu 
de recul avec nos attitudes 
ou réflexions couramment “à 
l’emporte-pièce”. 
Souvent, noyés dans des sujets 
traités de façon péremptoire 
ou carrément orientés, nos 
choix se limitent à une igno-
rance historique ou émotive. Il 
est difficile de rassembler tous 
les tenants et aboutissants de 
situations complexes. Sauf en 
Ukraine où l’agresseur s’est lui-
même désigné en utilisant des 
justifications oiseuses ! Il en est 
de même pour plusieurs autres 
conflits en cours, surtout celui 
concernant le Moyen Orient 
où l’impact religieux est parti- 
culièrement prégnant. Il faudrait 
prendre en compte les origines 
relativement récentes de cette 
montée de la rancœur accu-
mulée – dans l’indifférence du 
monde occidental – quand en 
1947 la Palestine fut partagée 
de façon autoritaire, sans égard 
pour sa population.  On sait que 
tous les accords de paix - y com-
pris ceux signés sous l’égide de 
l’ONU et de grandes puissances 
occidentales -  furent tous con-
sidérés, par le nouvel État créé, 
comme des chiffons de papier. 
Le drame humain qui a suivi ce 
7 octobre 2023, ne fut malheu-
reusement que le résultat de 
plus d’un demi-siècle de dédain 
et de mépris. 

Tenterons-nous de trouver 
dans ces drames les signes 
d’un renouveau ? 
Dans ces conditions, pauvres 
humains que nous sommes, 
comment espérer un accroisse-
ment de la paix, de compréhen-

sion mutuelle, de justice sociale 
?  Les conflits les plus proches 
et nous touchant directement 
détournent notre attention. 
Que savons-nous des Rohing-
yas, ce peuple expulsé  du 
Bangladesh pour des questions 
ethniques, des Soudanais vic-
times, là aussi, de fanatisme 
tribal, des Erythréens cantonnés 
par force dans des zones très 
arides, de ces Yéménites com-
battants armés par la voisine et 
influente Arabie saoudite… ? La 
liste est longue ! 

Notre engagement de chré-
tiens vers plus de justice se 
heurte à une planète devenue 
folle. De multiples religions sont 
marquées de cet engagement 
envers la paix, le partage, le 
respect de l’autre. Mission 
impossible ? Quel énorme 
enjeu que de tenter d’influer sur 
le devenir de tel ou tel conflit. 

Vers quoi nous tourner 
dans nos préoccupations 
quotidiennes ?
Notre vie beaucoup trop courte 
est en déphasage total avec la 
persistance de ces éternelles 
causes de guerres. Soyons hum-
bles : Cela devrait nous aider et 
motiver notre remise en cause 
dans la vie de tous les jours. Le 
moindre accroc, la plus petite 
contrariété, toutes ces choses 
souvent puériles ne doivent pas 
être sources de conflits, qu’ils 
soient familiaux, professionnels 
ou relationnels. C’est alors que 
l’on peut se tourner vers Celui 
qui nous accueille dans une 
Église depuis toujours prête à 
pardonner nos manquements 
à ce principe fondamental : 
Aimez-vous les uns les autres.

Jean PARET
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Que de souffrances dis-
paraîtraient si quelques-unes 
de nos lois contraignantes 
faisaient place à plus d’hu-
manité.

Jésus a été l’Homme par-
fait, modèle d’humanité. Pas 
de meilleur repère. Suivons 
son exemple et nous serons 
heureux.

C’est peut-être ce qu’ont 
compris un certain nombre 
de jeunes qui nous redon-
nent espoir pour un monde 
tourné vers la vie.

Andrée-Marie
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Un renouveau  
en fermentation

Mes préoccupations 
spirituelles sont 
fréquemment ranimées par 
le constat de la sclérose 
linguistique des prières 
officielles récitées par 
l’officiant pendant les 
célébrations.
Les mots utilisés, dans le rituel 
de la messe par exemple, ne 
signifient plus ce qu’ils sont 
censés transmettre ; ils ont 
changé de sens au fil du temps 
et sont utilisés pour désigner 
autre chose aujourd’hui.

Les quelques modifications 
de 2021 du texte du Missel 
Romain ne vont pas, à mes yeux, 
dans le sens d’une clarification. 
« Toi qui enlèves les péchés 
du monde… » Tout le monde 
constate bien sûr que le mal 
n’est pas enlevé ; il n’a pas dis-
paru, même si, ce que nous 
appelons « les péchés », peut 
être pardonné. Je peux croire 
à la rémission des péchés, mais 
ne constate pas leur absence, 
parce qu’ils seraient soi-disant 
« enlevés ».

Par ailleurs, je ne comprends 
pas pourquoi les chrétiens con-
tinuent à mettre en exergue le 
culte du sacrifice. Dans le lan-
gage courant des francophones 
d’aujourd’hui, ce mot évoque la 
victime, le renoncement, la pri-
vation que l’on s’impose, ou que 
l’on subit, soit en vue d’obtenir 
un bien ou en vue d’un culte 
divin, comme si en payant le 
prix, on pouvait soudoyer Dieu 
pour s’assurer de son Amour.

Jésus me fait comprendre, 
au contraire, que l’Amour de 
Dieu est donné à tout humain. 

« Arrêtez vos 
s a c r i f i c e s , 
la bienveil-
lance de Dieu 
envers nous ne 
s’achète pas », 
c’est ainsi que je 
comprends la scène de 
la révolte de Jésus envers 
les marchands du temple qu’il 
disperse.

Les interprétations religieuses 
accumulées au cours des siè-
cles – une vraie Tour de Babel 
théologique – semblent prêtes 
à s’écrouler sous le poids des 
changements dans la manière 
dont nos contemporains expri-
ment leur vision de l’univers, 
de la nature et de Dieu. Seuls 
quelques 2 % ou 3 % des bap-
tisés de France sont encore assi-
dus à la messe dominicale pour 
écouter « la bonne parole », 
c’est révélateur, cette parole 
est-elle aujourd’hui bonne, c’est-
à-dire adaptée ?

Pourtant, à la Toussaint 2023 le 
pape François nous écrivait(1) :

« Une théologie fondamentale-
ment contextuelle, capable de 
lire et d’interpréter l’Évangile 
dans les conditions de vie quo-
tidienne des hommes et des 
femmes, dans les différents 
milieux géographiques, sociaux 
et culturels est nécessaire ».

C’est pourquoi la théologie 
doit… « transmettre l’enseigne-
ment de Jésus dans les langages 
d’aujourd’hui, avec originalité et 
conscience critique ».

Et encore : « La théologie dans 
l’avenir ne peut se limiter à 
reproposer abstraitement des 

formules et 
des schémas 
du passé » 
a observé le 

pape François.

Apparemment, 
ce ne sont pas les 

idées qui manquent – 
l’Esprit fait sans doute son tra-
vail – la pâte fermente et lève. 
Moi-même, dans la Genèse, je 
relis aujourd’hui la jolie explica-
tion de la création, que j’ai reçue 
étant enfant, d’une autre façon. 
Je pense que la création est en 
cours, nous pourrions même 
en être qu’au tout début, le 
« septième jour » est peut-être 
encore loin devant nous !

De la même façon, je crois aussi 
que la révélation est toujours 
en cours. Si je considère par 
exemple l’inexplicable mystère 
d’un Dieu Trinitaire, je me fais les 
réflexions suivantes :

• �La figure du Père – ou pour-
quoi pas la Mère – m’est 
révélée pour me faire com-
prendre que je ne suis pas 
grand-chose par moi-même, 
que mon bonheur, et le reste, 
m’a été donné par un Dieu qui 
me dépasse.

• �La figure du Fils, Jésus qui a 
vécu parmi nous, pour me dire 
que Dieu est avec nous, à mon 
côté, pour toujours ; qu’avec 
les personnes que je rencon-
tre, c’est Lui que je rencontre. 
« Ce que vous faites au plus 
petit, c’est à moi… »

• �L’Esprit Saint me souffle que 
la révélation elle-même est 
loin d’être accomplie. Il faut 
me creuser les méninges 

L’Esprit fait 
sans doute son 
travail, la pâte 
fermente et 

lève.
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Dans ce monde  
en transition,  

quels repères voulons- 
nous préserver ?

Un repère c’est une borne sur le chemin qui nous indique 
que nous sommes toujours sur le bon chemin et que 
nous ne sommes pas égarés.
Sur le chemin de notre vie, il y a des bornes : ce sont les 
règlements et les lois de notre vie sociale les uns avec les 
autres et pour les croyants les règles de notre vie à l’égard 
de Dieu. Un jour, au temps de Jésus, un docteur de la Loi 
lui demanda pour le mettre à l’épreuve :  « Maître que dois-je 
faire pour avoir part à la vie éternelle ? ».

Jésus lui demanda : « Dans la Loi qu’y a-t-il d’écrit ? Et com-
ment lis-tu ? »

L’autre répondit « Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout 
ton cœur, de toute ton âme, de toute ta force et de toute ton 
intelligence, et ton prochain comme toi-même. ».

Jésus lui dit : « Tu as répondu correctement. Fais ainsi et tu 
vivras. ». Mais lui voulant se justifier, dit à Jésus : « et qui est 
mon prochain ? ». Jésus reprit la parole et raconta l’histoire du 
bon Samaritain. C’est nous qui devons nous faire le prochain de 
celui qu’un imprévu de la vie met sur notre route et qui a besoin 
qu’on l’aide ou même qu’on lui sauve la vie. (Luc 10,25-30).

Dans la Loi qu’y a-t-il d’écrit ? Alors j’ai ré-ouvert l’Abrégé 
du Catéchisme de l’Église Catholique promulgué en 2005 
à la deuxième section : les 10 Commandements et surtout le 
chapitre 2 « Tu aimeras ton prochain comme toi-même ». Du 
quatrième au dixième commandement (pages 181 à 200).

Ces pages touchent à tous les sujets 
qui préoccupent notre société actuelle : 
l’éducation des enfants, le soutien des 
anciens, le respect de la vie humaine, le 
respect de la nature, la guerre, le couple 
et la famille, la propriété privée et la juste 
répartition des biens, le travail, le soutien 
des plus pauvres…

Bref, tout cela pour vous dire que ça vaut le 
coup de relire ces pages en ces temps où 
il semble que beaucoup de bornes soient 
dépassées ou mal comprises, sans juger ni 
condamner qui que ce soit car nous sommes 
tous ou avons été hors-la-loi.

J B

pour discerner le message de 
Dieu à travers la répétition 
des tournures millénaires que 
nous sommes tous contraints 
de remplacer en permanence 
par des expressions plus 
cohérentes avec les savoirs et 
le français d’aujourd’hui.

Me cultiver, lire, écouter, être 
attentif et réceptif à la Parole et 
au monde qui m’entoure est, me 
semble-t-il, un bon programme 
pour rester un chercheur de 
Dieu jusqu’à la fin de mes jours ; 
pourquoi pas, peut-être par un 
comportement bienveillant, 
être le plus souvent possible 
un exemple pour mes amis et 
ma famille, car comme disait 
quelqu’un « les enfants n’obéis-
sent pas, ils imitent ».

Je regrette cependant l’incroy-
able inertie de l’institution ecclé-
siale romaine qui affronte de 
fortes réticences internes. Le 
levain est dans la pâte, gar-
dons-la patiemment à bonne 
température… dans l’attente, 
après la dernière session d’oc-
tobre 2024, des propositions 
finales du Synode romain en 
cours(2) à Rome sur le thème 
« marcher ensemble ».

Robert Kirsch

(1) Avec le Motu Proprio « Ad 
theologiam promovendam », 
François met à jour les statuts de 
l’Académie pontificale de théologie 
en l’appelant à une « révolution 
culturelle courageuse » pour être 
prophétique et dialoguer à la 
lumière de la Révélation. (https://
www.vaticannews.va/fr/pape/
news/2023-11/motu-proprio-pape-
francois-theologie.html)
(2) Assemblée générale d’évêques, 
de religieux et de laïcs, d’environ 
370 votants sur plus de 400 
participants dont des jeunes. Les 
femmes constituent la moitié des 70 
participants « non-évêques » de ce 
synode. (https://www.vaticannews.
va/fr/vatican/news/2023-04/synode-
le-droit-de-vote-sera-elargi-aux-
laics.html)
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Une humanité en quête de sens

Peut-être est-ce là un signe 
d’une perte progressive 
de sens dans notre société 
moderne, mais à l’évidence, 
il y a aujourd’hui une crise 
dans nos relations humaines 
quotidiennes.
Si vous en doutez, allez dans 
un espace public, une salle 
d’attente par exemple, et 
dites-moi combien sont-ils à ne 
pas consulter leur téléphone 
portable et s’intéresser à leur 
entourage. Sur dix, y en aura-
t-il un ? Vous, peut-être ? Dans 
ce cas, félicitations !

En vous promenant dans la 
campagne, vous arrive-t-il 
de croiser quelqu’un avec les 
écouteurs aux oreilles ? Pas 
question pour lui de répondre 
à votre salut, encore moins 
d’engager la conversation. 
Aucun sourire. Il a la tête 
ailleurs et ne vous regarde 
pas.	 Avec l’avènement 
des réseaux sociaux, des 

smar tphones et autres 
moyens de communication 
instantanée, nous sommes de 
plus en plus connectés les uns 
aux autres. Mais il s’agit d’une 
connexion impersonnelle. Au 
lieu de véritables conversations 
en face à face, nous préférons 
communiquer à distance à 
travers les écrans, favorisant 
ainsi les propos radicaux, sans 
nuances, parfois dévastateurs.

Dans le même temps, avec 
cette prolifération d’échanges 
généralisés, il peut naître 
en nous un sentiment 
d’insatisfaction et de vide 
intérieur. Et, comme si cela 
ne suffisait pas, un processus 
nouveau est en train de 
s’installer et de prendre les 
commandes dans nos vies. 
L’intelligence artificielle monte 
en puissance et nous pousse 
à nous décourager dans nos 
réflexions personnelles, nos 
désirs de créativité. Finalement, 
c’est notre relation avec nous-

mêmes qui est menacée. Une 
question peut alors se poser : 
dans ce monde déshumanisé, 
que nous reste-t-il en propre ?

Pourtant, l’homme ne peut se 
satisfaire d’une telle situation 
où l’indifférence aux autres 
et l’absence de perspectives 
pour lui-même dominent sa 
vie. Il faudra bien qu’un jour 
l’humanité que nous formons 
se réveille pour de bon.

Or, je pense, en opposition aux 
propos ci-dessus, que nous ne 
sommes pas loin de cet éveil. 
En effet, certains signes, pour 
qui sait les voir, préfigurent un 
avenir de bienveillance envers 
nous-mêmes et envers autrui. 
En voici quelques-uns.

Bien plus qu’auparavant, 
naissent et se développent 
des associations de toutes 
sortes destinées à l’entraide 
mutuelle et, du coup, viennent 
donner sens à notre vie. Des 
associations plus anciennes 



Signal 354 - juin 2024 - 13

DOSSIER

comme Emmaüs 
prennent une 
ampleur comme 
jamais vue.

Dans un contexte 
plus spirituel, et 
ceci malgré la crise 
actuelle de l’Église, le 
nombre d’adultes baptisés 
ces dernières années en 
France est en forte hausse : 
un doublement en dix ans, 
traduisant bien cette recherche 
de sens. Un pays comme la 
Chine, connait un nombre 
considérable de baptêmes. Ce 
pays d’idéologie matérialiste 
est en passe de devenir celui 
où il y a le plus de chrétiens ! 
Près de 100 millions.

Pour parler de faits de la vie 
ordinaire, peut-être avez-vous 
remarqué que très souvent, 
lors de nos rencontres, la 
conversation ne se limite plus 
seulement à des généralités. 
Des sujets essentiels sont 
abordés plus facilement.

Il semble qu’un évènement 
déclencheur majeur, parmi 
d’autres, a été l’arrivée de la 
pandémie. On s’est aperçu à 
cette occasion de la nécessité 
du contact humain dont on 
était justement privé lors 
des confinements. Un retour 
sur nous-mêmes est devenu 
indispensable pour beaucoup 
d’entre nous.

Je sais, il paraît irréaliste de 
tenir un tel discours au moment 
où les menaces d’extensions de 
conflits se font de plus en plus 
précises, où les violences, la 
drogue sont partout présentes. 
Et il ne faut pas chercher non 
plus un éveil des consciences 

dans les 
décisions 

prises d’en 
haut, souvent 

à contre-courant 
d’une aide à la vie 
pour les plus faibles : 

enfants à naître ou personnes 
en fin de vie. Mais c’est plutôt 
dans le quotidien de chaque 
citoyen que l’empathie peut 
- et va - se manifester. Il 
semble que de plus en plus 
de personnes – nos enfants en 
premier – prennent conscience 
de nos enjeux éthiques, 
sociaux, environnementaux. 
Une évolution se fait lentement. 
Des actions concrètes sont 
prises pour un monde plus 
équitable et respectueux du 
prochain. Ce n’est donc pas 
seulement de l’utopie que de 
penser à un avenir possible 
marqué par plus de sagesse, 
de bienveillance et de respect 
mutuel. Oui, quoiqu’il en soit, 
il restera toujours à l’homme 
cette disposition innée à la 
bienveillance, cette tendance 
naturelle à faire le bien. Il a 
été créé pour cela ; il faut juste 
qu’il en ait conscience, puis 
qu’il prenne chaque jour les 
moyens de sa réalisation.

“Voici que je fais une chose 
nouvelle : elle germe déjà, ne 
la voyez-vous pas ? ”(*) . C’est le 
message d’amour et d’espoir 
que Dieu ne cesse de nous 
envoyer au fil des siècles.

Alain Denis

Force  
et 

Faiblesse

En chacun de nous, 
il y a la force et la 
faiblesse.
Pour moi, les deux m’ont 
beaucoup apporté et 
aidé. Après une faute qui 
m’a fait plonger en 2006, 
et mis à l’écart de la 
société pendant plusieurs 
années, j’ai rencontré un 
éducateur qui m’a permis 
de me reconstruire.

J’ai appris à jouer au ten-
nis, j’ai fait de la boxe, de 
la course à pied.

La force, je l’ai retrouvée 
physiquement et peu à 
peu moralement pour 
arriver à faire des choses 
qui ne me semblaient pas 
possibles, et aussi pour 
surmonter des épreuves.

La faiblesse, quant à 
elle, m’a permis de me 
remettre en question et 
de réfléchir, pourquoi je 
suis ici, pourquoi je vis.

Aujourd’hui j’apprécie 
d’être libre, de vivre 
pleinement, et j’en-
courage ceux qui ne 
trouvent pas de sens à 
leur vie.

Yaya
(*) Isaïe (43,19)

Une de mes  
vidéos musicales,  

“un monde 
nouveau” 

publiée un jour de Pâques,  
illustre ces propos : 

https://youtu.be/Jd_srJbnO9c
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Seigneur, nous te prions 
pour notre monde en 

profonde métamorphose.

Les sciences et les 
techniques lui donnent 
d’énormes capacités de 
compréhension, d’action, et 
de transformation…
Mais les défis éthiques et 
écologiques s’en trouvent 
exacerbés, soulignant sa 
profonde fragilité !

En 100 ans l’espérance de vie 
d’un individu a doublé…

Mais les défis de la faim, de la 
pauvreté et de l’insécurité sont 
toujours plus d’actualité !

Le s  p os s ib i l i t é s  d e 
déplacements et de rencontres 
permettent aujourd’hui de 
nouvelles interactions entre 
les peuples, cultures, religions, 
pour de riches collaborations… 
Mais le sectarisme, le 
terrorisme et l’intégrisme se 
sont aussi renforcés !

Tous les points de la planète 
sont aujourd’hui reliés, ce 
qui permet une nouvelle 
solidarité et unité… Mais la 
mondialisation crée aussi 
des écarts croissants entre 
gagnants et perdants !

Seigneur, Tu as pris le 
risque inouï de remettre 
le monde entre les mains 
de l’homme. Que ton 
amour vienne féconder son 
intelligence pour des choix 
de vraie liberté et de durable 
fraternité.
Seigneur, Nous te confions 
ceux qui œuvrent pour le 

bien commun en ce monde 
incertain.
Soutiens ceux qu’anime un 
nouvel élan de solidarité 
planétaire, au niveau matériel, 
culturel et spirituel. Ceux qui 
luttent contre les maladies 
génétiques, le sida et les 
grandes épidémies, dans le 
respect profond des malades, 
de l’embryon et de la vie. 
Ceux qui relèvent les défis 
du réchauffement climatique 
pour améliorer durablement la 
qualité de vie de notre village 
planétaire.

Loin de vouloir restaurer un 
passé révolu, ils préparent ainsi 
une nouvelle humanité en train 
de germer.

Soutiens ceux qui prennent le 
parti des petits et des exclus, 
au risque de leur réputation et 
parfois de leur vie.

Ceux qui agissent pour une 
économie vraiment solidaire 
qui ouvre à une juste 
répartition des ressources 
entre les hommes.

Ils nous provoquent à changer 
radicalement nos manières 
de penser et d’agir, à ne pas 
accepter de sacrifier l’être à 
l’avoir, à comprendre qu’il n’est 
pas nécessaire de toujours plus 
posséder pour exister !

Soutiens ceux qui refusent 
d’entrer dans la spirale du 
fatalisme et du chacun pour soi. 
Ceux qui mettent leur génie 
de scientifique, d’ingénieur, 

de médecin, d’économiste, 
de religieux ou d’éducateur 
au service d’une véritable 
promotion de la dignité de tout 
être humain sans exclusion.

Ils nous invitent à rentrer dans 
l’espérance qu’un autre monde 
est possible, que d’autres 
sagesses de vie peuvent 
animer nos sociétés modernes, 
sans renier l’efficacité et la 
raison scientifique, sans oublier 
la fraternité et la spiritualité.

Seigneur, Tu as pris le 
risque inouï de remettre 
le monde entre les mains 
de l’homme. Que ton 
Amour vienne féconder son 
intelligence pour des choix 
de vraie liberté et de durable 
fraternité.
Que la Pâque de Ton Fils 
continue d’ensemencer cette 
terre, de guérir et de relever 
notre humanité encore si 
souvent déchirée.

Extraits du livre de 
Thierry MAGNIN dans 

RENCONTRE D’INFINIS
Prières d’un prêtre 

scientifique.

Le prochain Signal “Infos Pratiques” paraîtra le 13 septembre 2024
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RETOUR SUR…

LETTRE DE...  
Loïc LAGADEC

FAIRE VIVRE L’ÉGLISE 
AUTREMENT !

Mardi 30 avril en soirée, l’église de Soucieu a 
accueilli une quarantaine de spectateurs, pour la 
projection du très beau film “Pupille” de Jeanne 
Herry.
Il a été suivi d’un temps d’échange sur l’amour filial. Certains ont 
évoqué le sujet de façon générale, tandis que d’autres ont parlé 
de leur expérience personnelle, de façon poignante.

Nous avons entendu le point de vue parental mais aussi des enfants (dev-
enus grands !) car nous sommes tous concernés au plus profond de nous-mêmes.

La soirée s’est achevée vers 22h après une demi-heure d’échanges, elle a été appréciée par tous !

L’équipe relais de proximité de Soucieu
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RETOUR SUR…

Nous sommes 11 adultes 
de 18 à… ans ? à nous 
être préparés à recevoir 
le sacrement de la 
confirmation à la Pentecôte 
2024.
A raison d’une réunion mensuelle, 
à travers la lecture de la Parole, 
des réflexions sur des grandes 
thématiques, des échanges plus 
personnels, nous avons cheminé 
ensemble depuis le mois d’octobre, 
accompagnés par le Père Bertrand 
et Philippe.

Le fait que nous ayons tous des 
parcours différents a été très 
enrichissant, et nous avons pris 
plaisir à (re)découvrir un peu plus 
ces derniers mois l’importance 
de la fraternité, du sacrement de 
réconciliation, mais surtout la joie de 
la présence de l’Esprit Saint dans nos 
vies, véritable force pour nous aider à 

discerner et à faire des choix éclairés. 
Le temps fort de cette année a 
été une journée de récollection 
commune à tous les confirmands 
du diocèse. Nous avons pu profiter 
d’un enseignement de Monseigneur 
Olivier de Germay, échanger en 
petits groupes, prier ensemble 
et découvrir le déroulement du 
sacrement que nous allions recevoir 
quelques semaines plus tard.

Ce dimanche 19 mai, jour de 
la Pentecôte, nous avons reçu 
(comme 540 adultes du diocèse 
ce week- end là) le sacrement de 
la confirmation à la cathédrale 
Saint Jean. La messe, présidée par 
Monseigneur Loïc Lagadec, évêque 
auxiliaire de Lyon, a été un moment 
très intense et émouvant. Nous 
remercions nos parrains, marraines, 
familles, amis et paroissiens qui ont 
fait le déplacement ce jour-là, ou ont 
été en union de prières avec nous. 

Cela nous a véritablement porté.

Maintenant adultes dans la 
Foi, après avoir reçu ce dernier 
sacrement de l’initiation 
chrétienne, nous sommes donc 
prêts à partir en mission, pour 
servir un peu mieux l’Eglise et être, 
dans notre quotidien, des témoins 
de la Bonne Nouvelle.
Un nouveau groupe est déjà en 
train de se former pour l’année 
2024/2025. N’hésitez pas à venir 
vous renseigner, c’est vraiment une 
très belle expérience (à tel point que 
notre groupe a décidé de poursuivre 
des rencontres l’année prochaine 
et de partir en retraite un week-
end pour maintenir ce lien créé, 
continuer à grandir et à nous soutenir 
mutuellement sur ce chemin).

Cloé HAUTEROCHE 
pour le groupe des nouveaux 

confirmés 2024.

DES ADULTES DE NOS PAROISSES 
ONT REÇU LE SACREMENT DE 
CONFIRMATION

LE PÈLERINAGE  
À COTIGNAC
Le pèlerinage des femmes, 
épouses et mères de 
Cotignac a eu lieu du 7 au 9 
juin 2024.
Ce fut un grand week-end pour 
quitter l’« ordinaire », recharger les 
batteries, demander et rendre Grâce. 
Chaque jour, nous avons marché, 
nous nous sommes reposées et 
rassasiées, puis nous nous sommes 
relevées et reparties fortifiées sur 
les sentiers. Ce fut un temps pour 
retrouver l’essentiel, faire le point, 
discerner, être consolée, puiser à la 
Source, donner du temps à Dieu et 
porter des intentions.

Au retour, voici quelques 
témoignages :

« Un moment hors du temps, 
pour se retrouver comme femme, 
mère et épouse, de belles 
rencontres, une saine fatigue, à 
vivre ! » Cloé
« Je repars avec l’âme renouvelée 
et mon amour de mère, fille, épouse, 
tous deux renforcés » Aïda. 
« Unité et charité » Suzanne
« Quelle aventure encore cette 
année ; chaque pèlerinage vers 
Cotignac fait des miracles. Merci à 
nos prêtres qui nous accompagnent 
courageusement ! » Virginie
« Une découverte, des efforts, 
beaucoup de partage, énormément 
d’émotions et de l’apaisement » 
Edwige

« Merci pour les larmes, merci pour 
les sourires, les rigolades, le soutien, 
le partage et l’amour en chemin » 
Patrizia
« Merci Père Pablo » De la part de 
toutes !

Prochain départ, 13 au 15 juin 2025, 
pour un parcours du village Le Vieux 
Cannet au Sanctuaire de Notre 
Dame de Grâce à Cotignac.

Votre contact :  
pelerines.mornantais@gmail.com
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CHASSAGNY
Baptême
Mars :	
• �Gaspard ZUPPETTI,  

fils de Nicolas et Tiphaine  
(à St Martin-en-Haut)

Funérailles
Mars :	
• �Jeanne GUIMBRETIERE, 84 ans
Mai :	
• �Marie-Thérèse BONNAND,  

née BETTON, 74 ans

MONTAGNY
Baptêmes
Mars :	
• �Elias MBAKA BALLO,  

fils de Mirberh et Lorelei
Avril :	
• �Enaëlle PERRIER,  

fille d’Emmanuel et Mathilde
• �Julia HARQUIN,  

fille d’Olivier et Amandine
• �Louise BLANC-VIRE,  

fille d’Emmanuel et Margaux
Mai :	
• �Charly GOUTELLE,  

fils d’Alexandre et Marjorie
• �Alba et Éva GUZMAN MARTIN, 

filles de Manuel et Magalie
Funérailles
Mars :	
• �André MARTIN, 83 ans
• �Marcel GINHAC, 90 ans
Mai :	
• �Nadia BESSON, née 

MAZZOCCO, 78 ans

ORLIENAS
Baptêmes
Avril :	
• �Charline DELORME JAMARIN, 

fille de Quentin et Mélanie
Mai :	
• �Olivia CANDELA, 

fille de Bertrand et Aurélie 
(à Salt-en-Donzy -42-)

Mariage
Avril :	
• �Boris LAURENT et Estelle 

FORBACH

Funérailles
Avril :	
• �Raymond SATRE, 92 ans

RONTALON
Baptêmes
Avril :	
• �James THOMAS,  

fils de Maxime et Audrey
Mai :	
• �Inès RULLIAT,  

fille de Cédric et Charline

Funérailles
Mars :	
• �Blaise JOANNIN, 99 ans
• �Georgette MARTIN,  

née SALIGNAT, 89 ans
Avril :	
• �Joséphine GAUDIN,  

née PONCET, 95 ans
Mai :	
• �Renée MONGE ROFFARELLO,  

née GIRARD, 96 ans
• �Marion WON FAH HIN,  

née FABBRI, 47 ans
Juin :	
• �Marie-Jo GRATALOUP, 

née NESME 82 ans

SOUCIEU-EN-JARREST
Baptêmes
Avril :	
• �Lucien et Paulin DIAZ,  

fils de Thomas et Émilie
Mai :	
• �Adèle ZERATHE, fille de David 

et Séverine (âge scolaire)
• �Alizée et Cloé GRÉGOIRE, filles 

de Fabrice et Élodie
• �Ambre HARDOUIN,  

fille de Yann et Estelle
• �Alba PETRUCCI,  

fille de Thomas et Charlotte

Mariage
Mai :	
• �Yves MORISOT et Noémie 

CABRERO

Funérailles
Mars :	
• �Michaël NAVARRO, 52 ans

• �Mireille VERDANT,  
née OUTIL, 92 ans

Avril :	
• �Raymond DUCREUX, 93 ans
• �René GARNIER, 86 ans
Mai :	
• �Denise CROZON,  

née PERRICHON, 90 ans

ST-LAURENT D’AGNY
Baptêmes
Avril :	
• �Thelma BAPTISTA MARÉCHAL, 

fille d’Helder et Dorothée
Mai :	
• �Eloi et Côme RIBIER,  

fils d’Emmanuel et Maylis
• �Hugo GRAUER,  

fils de Théophane et Anaïs

Mariage
Mai :	
• �Jean-Côme BOIVIN et Pauline 

POUZARGUE (à Chaleins -Ain)

Funérailles
Avril :	
• �René COLOGNOLI, 92 ans

TALUYERS
Baptêmes
Mars :	
• �Maël GAMARD,  

fils de Bertrand et Cécile
Avril :	
• �Gianni GESUALDI,  

fils de Nicolas et Alison
• �Contessina FOREST,  

fille de Cédric et Amélie
Mai :	
• �Matteo CURIA,  

fils de Maxime et Vanessa  
(âge scolaire)

Mariage
Mai :	
• �Cyril LOUAT et Élodie 

BADAKIAN

Funérailles
Mars :	
• �Andrée FAURE,  

née SABATIER, 97 ans
• �Denis SUC, 54 ans

PAROISSE ST VINCENT EN LYONNAIS
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MORNANT
Baptêmes
Mars :
• �Cassandre EHRMANN, 

fille d’Alexandre et Caroline
Avril : 
• �Ethan LE BERRE MAUREL,  

fils de Jérémy et Aurélie
Mai : 
• �Milo BOURRAIN, 

fils d’Arnaud et Estelle
• �Gabriel BELLET, 

fils de Grégory et Julie
• �Elza GERAUT,  

fille de Mathieu et Sophie (âge 
scolaire)

• �Paolo TANZILLI, 
fils d’Anthony et Marina

• �Maxime BOOGAERT,  
fils d’Alexandre et Julia  
(à Bourbourg -59-)

Mariages
Mai : 
• �Florian DUCHAMP et 

Emanuela TANARU
• �Kevin SERRANO-GONZALEZ 

et Mélanie AZORIN
Funérailles
Mars :	
• �Paulette THOLLOT,  

née VIAL, 98 ans
• �Pierre MARTEL, 68 ans
• �Yves MAISONHAUTE,  

91 ans
• �Paulette PEN,  

née ROUSVOOL, 91 ans
• �Paul GLAS, 77 ans
Avril :
• �Mario BANDE, 71 ans
• �Jeannine BRUYAS,  

née FILLON, 84 ans
• �Marie-José BONNIN,  

née CELSE, 75 ans
• �Colette GOUTAGNY,  

née CHAMBE, 88 ans
Mai :	
• �Élie SINDICIC, 90 ans

ST-ANDÉOL-LE-
CHATEAU
Baptêmes
Mai :	
• �Charlie SCHMIDT, 

fille de Grégory et Julie  
(âge scolaire)

Funérailles
Avril :	
• �Jacqueline REGAUD,  

née SCHLEWITZ, 92 ans

STE CATHERINE
Mariage
Avril :	
• �Patrick BAH et Laetitia 

MORRETON
Funérailles
Mars :	
• �Irène MICHEL,  

née PIÉGAY, 75 ans
Mai :	
• �Paulette VIAL,  

née GRANJON, 92 ans

ST-DIDIER-SOUS-RIVERIE
Funérailles
Avril :	
• �Andrée TABORET,  

née VIANNET, 80 ans
• �Antoinette BLACHER,  

née CORON, 98 ans

ST-JEAN-DE-TOUSLAS
Funérailles
Mars :	
• �Peter SPOOK, 70 ans
Mai :	
• �Antoinette SERPENET,  

née SOYERE, 96 ans

ST-MAURICE
Baptêmes
Mars :	
• �Isaac MORANO,  

fils de Ken et Clémentine
Avril :	
• �Alba ROSTAING,  

fille de Romain et Pamela
Mai :	
• �Apolline MONTANT, 

fille de Florent et Élodie
Funérailles
Mars :	
• �Jean-Claude PERRET, 76 ans
Mai :	
• �Roger BOUCHET, 85 ans

ST-SORLIN
Baptême
Mai :	
• �Côme DAL MOLIN,  

fils de Nicolas et Anne-Sophie

RIVERIE
Funérailles
Avril :	
• �Pierre CROUZOULON,  

87 ans

PAROISSE ST JEAN-PIERRE NEEL



Notez dès aujourd’hui sur vos agendas, 
Dimanche 15 septembre 2024, messe à 10h30 
à Taluyers pour la journée festive inter-paroissiale.

Messes dominicales
Samedi  
18h30

Dimanche
8h30

Dimanche  
10h30

1er WE 
du mois

St-Didier
St-Laurent

St-Sorlin
Chassagny

Soucieu et Mornant

2ème WE 
du mois

St-Jean
Orliénas

Ste-Catherine
Chaussan

3ème WE 
du mois

Riverie
Montagny

St-Andéol
Rontalon

4ème WE 
du mois

St-Maurice
Taluyers

S’il y a un 5ème week-end dans le mois, une messe dominicale est célébrée dans chacune des deux 
paroisses, en tournant dans des lieux différents.

Pendant les mois de juillet et août, nous accueillerons le père Alain Gilbert Sioulobo DIEDHIOU,  
du Sénégal, qui remplacera nos prêtres qui ont besoin eux aussi de prendre des vacances.

Cette année encore, l’aumônerie de nos 
paroisses a proposé aux jeunes de vivre 
un temps fort lors de la Semaine Sainte.
Vingt-cinq jeunes se sont 
d’abord retrouvés dès le 
vendredi soir à Saint Maurice-
sur-Dargoire pour vivre un 
week-end de prières, de 
partage et d’activités ludiques 
et ainsi (re)découvrir la force 
du mystère de la passion et 
de la résurrection du Christ.

A l’issue de la Vigile pascale célébrée à Soucieu-
en-Jarrest, ce sont vingt-neuf jeunes de 15 à 25 
ans qui ont cheminé toute la nuit jusqu’à atteindre 

le Signal de Saint-André-la-Côté au 
petit matin. Ainsi s’est clos ce week-
end de Pâques de l’aumônerie, riche 
tant sur le plan spirituel que sportif.

Aussi, cinq jeunes en classe de 
cinquième dans nos collèges, ont 
réaffirmé et professé leur foi le 
dimanche 9 juin à Soucieu-en-Jarrest. 
Ce fut un bon moment vécu avec 
toute la communauté paroissiale.

UNE FIN D’ANNÉE RICHE À L’AUMÔNERIE ! 

MESSES
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Fête inter-paroissiale  
le 7 juillet 2024  

au Clos Fournereau à Mornant
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Heureux ceux qui comprennent 
mon pas hésitant et ma main tremblante

Heureux ceux qui savent qu’aujourd’hui 
mes oreilles vont peiner pour les entendre

Heureux ceux qui acceptent ma vue basse 
et mon esprit ralenti

Heureux ceux qui, en souriant gaiement, 
s’arrêtent pour bavarder un peu avec moi

Heureux ceux qui ne disent jamais : 
c’est la seconde fois de la journée 
que vous me racontez cette histoire

Heureux ceux qui ont le don 
de me faire évoquer les jours d’autrefois

Heureux ceux qui font de moi 
un être aimé, respecté, et non abandonné

Heureux ceux qui adoucissent, par leur amour, 
les jours qui me restent à vivre en ce dernier voyage.

Esther Mary Walker

Une résidente de la 
Christinière a reçu 
le texte d’un poète : 
une parole de vie qui 
ouvre un chemin de 
réconciliation et qui 
invite à se remettre en 
paix, à bénir de nouveau.  
Une bénédiction à 
partager.


